
 

Homélie du 21° dimanche ordinaire A 
Dimanche 23 août 2026 
 
Première lecture (Is 22, 19-23) 
Parole du Seigneur adressée à Shebna le gouverneur : « Je vais te chasser de ton poste, t’expulser de ta 
place. Et, ce jour-là, j’appellerai mon serviteur, Éliakim, fils d’Helcias. Je le revêGrai de ta tunique, je le 
ceindrai de ton écharpe, je lui remeIrai tes pouvoirs : il sera un père pour les habitants de Jérusalem et pour 
la maison de Juda. Je meIrai sur son épaule la clef de la maison de David : s’il ouvre, personne ne fermera ; 
s’il ferme, personne n’ouvrira. Je le planterai comme une cheville dans un endroit solide ; il sera un trône de 
gloire pour la maison de son père. » 
 
Deuxième lecture (Rm 11, 33-36) 
Quelle profondeur dans la richesse, la sagesse et la connaissance de Dieu ! Ses décisions sont insondables, 
ses chemins sont impénétrables ! Qui a connu la pensée du Seigneur ? Qui a été son conseiller ? Qui lui a 
donné en premier, et mériterait de recevoir en retour ? Car tout est de lui, et par lui, et pour lui. À lui la gloire 
pour l’éternité ! Amen.  
 
Évangile (Mt 16, 13-20) 
Jésus, arrivé dans la région de Césarée-de-Philippe, demandait à ses disciples : « Au dire des gens, qui est le 
Fils de l’homme ? » Ils répondirent : « Pour les uns, Jean le BapGste ; pour d’autres, Élie ; pour d’autres 
encore, Jérémie ou l’un des prophètes. » Jésus leur demanda : « Et vous, que dites-vous ? Pour vous, qui suis-
je ? » Alors Simon-Pierre prit la parole et dit : « Tu es le Christ, le Fils du Dieu vivant ! » Prenant la parole à 
son tour, Jésus lui dit : « Heureux es-tu, Simon fils de Yonas : ce n’est pas la chair et le sang qui t’ont révélé 
cela, mais mon Père qui est aux cieux. Et moi, je te le déclare : Tu es Pierre, et sur ceIe pierre je bâGrai mon 
Église ; et la puissance de la Mort ne l’emportera pas sur elle. Je te donnerai les clés du royaume des Cieux : 
tout ce que tu auras lié sur la terre sera lié dans les cieux, et tout ce que tu auras délié sur la terre sera délié 
dans les cieux. » Alors, il ordonna aux disciples de ne dire à personne que c’était lui le Christ. 
 

Mais pourquoi donc une Eglise ? 
 
Cet épisode dans l’Evangile de Saint Ma4hieu ne nous parle pas d’abord de Jésus, mais de nous, à 
nous, à l’Eglise.  
Jésus, j’allais dire, avait à ce moment-là résolu son problème. Il avait, souvenez-vous, après la 
soirée triomphale de la mulDplicaDon des pains, passé toute une nuit en prière…. Pesé dans un 
long dialogue avec son Père bien sûr toute la valeur de ce geste annonciateur du don du Pain de la 
Vie, mais aussi toute sa vacuité comme signe de puissance… qui ne résoudrait pas le problème de 
la faim des hommes. Son miracle était bien un signe, mais non pas la réalisaDon du salut de 
l’humanité. Pour cela, il lui fallait marcher sur la mer… mener le combat contre le Mal qui détruit 
l’homme, le fouler aux pieds… le vaincre… par un chemin de Croix… par une vraie victoire de la Vie 
sur la mort. 
Dure réalité pour lui… Et il y avait de quoi hésiter, douter… mais Jésus y était déterminé. C’était 
bien là la volonté du Père. L’unique Chemin.  Rien de saurait plus l’arrêter… Mais ses amis, ses 
disciples, le suivront-ils ? Jésus doit les affronter… Les aider à vaincre leurs réDcences à eux… les 
miennes… les vôtres… Il doit « former » son Eglise !... L’affermir dans sa foi et dans sa mission. 
Ce moment crucial se déroulera en trois temps : 

- Vaincre le « on dit » des opinions 
- Professer la foi avec Pierre 
- Prendre le chemin avec lui qui4e à traîner les pieds et à être mis vertement au pas comme 

Pierre… ! 
1. Pour les gens, qui suis-je ? » 
On sent immédiatement le sous-entendu… « SVP, les amis, ne vous contentez pas de suivre 
l’’opinion ou les opinions qui arrangent bien les uns ou les autres… »… 



 

Après les guérisons… après le discours sur la montagne… après la mulDplicaDon des pains pour 
plus de 10 000 personnes… après les criDques acerbes des scribes et pharisiens… pour qui me 
prend-t-on ? Qui suis-je ?  
Un prophète… revenu… ou le grand prophète qui annonce la venue du messie… Jean-BapDste 
ressuscité… ou Elie… Jérémie… ou un autre…  
Sommes-nous meilleurs ? Nous non plus, nous ne savons pas qui est Jésus. Nous sommes loin de la 
véritable profession de foi. Avez-vous remarqué que tous les avis regardent vers le passé, des 
figures prophéDques d’antan… N’en est-il pas de même aujourd’hui ? Jésus, c’est il y a très 
longtemps… tellement longtemps que l’on se demande s’il a bien existé… ! 
Il y a une quarantaine d’années, Jésus est tout à coup revenu sur le devant de la scène, un peu 
comme une vede4e du schow biz… c’étaient les années Jésus superstar… un peu hippie… 
Quelqu’un de doux, de genDl, de bon dans un monde qui devenait de plus en plus violent… Ou 
alors, dans notre monde tellement matérialiste, un être céleste avec plein de pouvoirs… un super 
héros qui combat les forces du mal… Pour d’autres, il est peut-être davantage une sorte de force 
cosmique qui nous habite et nous veut du bien…  
Ce qui est surprenant, c’est que Jésus ne juge pas, ne condamne pas. Peut-être invite-t-il son Eglise 
à faire de même, à être bienveillante. Quiconque s’exprime est en route, semble-t-il nous dire… 
Ecoutez-le… Faites un bout de chemin avec lui… 
 

2. Mais vous, vous alors, que dites-vous ? 
«  Tu es le Christ, le Fils du Dieu vivant »… Ce jour-là, c’est Pierre qui prend l’iniDaDve… au nom de 
tous ? OUI. Même si Pierre a une place privilégiée… Sa responsabilité est d’entraîner le corps tout 
enDer de l’Eglise. Ne le laissons pas parler seul… en notre nom… Jésus a besoin de toute son Eglise, 
de tout son corps rassemblé pour dire sa foi.  
Pierre a osé… Il nous faut tous faire de même.  Pierre ne comprenait pas tout ce qu’il disait… nous 
non plus… Mais il a exprimé de manière juste et vraie le cœur de la foi conformément à l’essenDel 
de ce que Dieu a révélé à son peuple depuis le commencement. Dieu enverra le messie, son Christ 
oint de sa grâce et de sa puissance pour sauver l’humanité, la conduire vers la liberté. Il est le Fils 
du Dieu vivant. Et c’est essenDel pour Saint Ma4hieu… 
Ce n’est pas là une affaire d’idées ou de concepts, mais de réalité, de vie ! Dieu est le Vivant et il 
veut nous faire parDciper à sa Vie. Le Christ est la Vie et il donne la Vie, il la sauve, la comble. 
 
« Heureux », dit Jésus à Pierre. Vous serez heureux, une Eglise heureuse si vous proclamez la foi 
essenDelle, et vous aussi de manière concrète… comme une vie transformée. Si vous dites, et cela 
personne ne peut vraiment le contester, comment le Christ vous a sauvé, rendu à la vie. Comment 
il vous a permis de naître, de renaître à une vie plus filiale et pus fraternelle. 
Vraiment, dit le Christ à ses disciples… je ne peux que compter sur vous : Vous êtes et serez 
responsables de témoigner de la vie dans le monde. Ce sera votre mission, votre joie. 
Jésus exprime ce4e mission avec des mots toujours à retravailler : 

- La pierre sur laquelle Jésus bâDt son Eglise, est-elle-la foi de Pierre comme les Pères de l’Eglise 
l’ont compris ou la personne de Pierre puis du pape selon l’interprétaDon catholique plus 
récente ? 

- Quel est ce pouvoir de lier et de délier ? Celui de la confession, certes, mais pas seulement sans 
doute. N’est-il pas plus radicalement le pouvoir de délier, de libérer les hommes pour qu’ils 
puissent marcher vers le Royaume dont l’Eglise est chargée d’ouvrir grandes les portes à tous ? 

 

3. Mais le plus dur reste maintenant à faire : entraîner ses disciples sur le chemin de la 
libéraDon qui passe par la mort… et la mort sur la Croix…  
Le même Pierre va s’y opposer fermement… Et. nous donc ? 
Mais là, c’est le programme de dimanche prochain…. 


